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Partie 1 – Partie non confidentielle sur la proposition de conception de la RR baisse faite par RTE :
Alpiq perçoit un intérêt pour le développement des appels d’offres journaliers, en particulier s’agissant de certaines capacités « dans la monnaie ». Outre la meilleure visibilité et transparence sur les besoins à la baisse, offerte par un tel dispositif, une contractualisation en J-1 devrait également contribuer aux objectifs de fiabilité de RTE.
Dans un souci de simplification, de compréhension pour les clients, et d’harmonisation des pratiques des produits en Europe, Alpiq serait en faveur d’une mise en conformité avec les produits Standard Européens de mFRR. La lisibilité entre RR/RC et mFRR /RR s’estompe et n’est pas de nature à simplifier les discours commerciaux, notamment pour les clients ayant des flexibilités sur plusieurs pays.

Rappel des propositions de design de RTE :
RTE propose une architecture de marché similaire à celle de la réserve rapide à la hausse, ce qui permettrait de garantir un démarrage de la contractualisation au plus tôt. Cela serait un AO en J-1 10h en parallèle de la contractualisation des capacités à la hausse. Le schéma de rémunération est en « pay as clear ». L’activation serait faite sur le MA, avec Domin : 60 min ; DoMax : 2h ; DMO : 13min
RTE indique que la contractualisation via l’appel d’offres de réserve à la baisse se matérialiserait par 
- un engagement de l’acteur lauréat sur une journée entière et ; 
- un stock de 4h d’énergie maximum (2x 2h) ou 4 activations maximum

Réponse d’Alpiq :
Concernant le design du produit de RR baisse, dans une logique d’harmonisation européenne progressive, nous sommes globalement en faveur d’une certaine cohérence entre les choix faits par les différents pays, sur la mFRR et entre les produits de balancing.
Il semble que les besoins de RR Baisse ciblent des plages d’activation précises et Il serait intéressant de contractualiser des produits plus courts que une journée, de type 1h, 2h ou 4h, tout en n’empêchant pas une capacité de rechercher une contractualisation sur plusieurs plages 1h, 2h ou 4h. Cela devrait ainsi 1) réduire les risques de défaillance, 2) permettre à des capacités qui ne sont pas disponibles sur l’intégralité de la journée de participer à l’appel d’offres, et ainsi augmenter la liquidité et la compétition des offres.
Des offres au-delà de 4h ou 6h priveraient les capacités éoliennes de participer et pourraient conduire RTE à augmenter les couts de contractualisation. 

Une contractualisation sur des plages de 4h, irait dans le sens d’une harmonisation avec les principes de la contractualisation de la FCR, ou de certains pays voisins. Une contractualisation sur des plages 1h irait avec les principes de la contractualisation de l’aFRR.

Cette façon de contractualiser présente cependant l’inconvénient de ne pas être cohérente avec les plages de prix du mécanisme d’ajustement. Il pourrait alors être envisagé de contractualiser sur les mêmes plages que celles des plages de prix du MA.
Toutefois, c’est alors plus généralement la question de la définition actuelle des plages de prix du mécanisme d’ajustement qui se pose. Alpiq serait preneur de discussion sur ce point lors des évolutions du processus 96 guichets /MARI ou dans le cadre de la refonte de SYGA.
Concernant le volume minimum des offres contractualisables, dans la mesure où le document d’appel à contribution demande également une estimation des volumes qui pourraient être éligibles, et en cohérence avec le « minimum bid » des offres comme indiqué à l’article 5 de la décision ACER 200617_A25 « Methodology for a list of standard products for balancing capacity for frequency restoration reserves and replacement reserves », nous souhaiterions évoquer l’idée de permettre, même à titre expérimental via l’appel d’offres RR baisse, l’introduction d’un volume minimal offert de 1 MW.

Aller vers des produits sur les plages où il y a des besoins identifiés de RTE, avec un pas de contractualisation de 1h, 2h ou 4h en produit standard permettrait une première étape vers le basculement en produit standard de mFRR pour la hausse, en prévision de l’arrivée de la plateforme MARI.
Sur le produit de RR Baisse, un DMO 13’ est demandé. Alpiq s’interroge sur les DOmax de 2h, alors que des activations pour motif d’équilibrage P=C de doivent plus être faite avant l’heure de livraison précédée de 60 minutes (cf rapport d’accompagnement § 6.3 à la consultation de règles MA/RE V10).
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